244 LES RELATIONS DES JESUITES  [Vov. 65

de Comandans dans Ces sortes d’oca’ons et les autres
lieu de garnison

Voila monseig®. Ce que nous Croyons qui seroit
le meilleur pour nos missions et en meme temps
le meilleur pour les Jnterets de la Comp¢. qui par Ce
moyen seroit assurée dauoir elle seule tout le Castor,
ny ayant plus ny de Comandans, ny de garnison
qui, de quelque precaution que lon pusse user, ne
laissent pas neantmoins den emporter une bonne
partie, par une Jnfinité de voyes secretes et dyntel-
ligences auec les sauuages: elle seroit encore assurée
par la que les 25 Congez netant point Retablis les
marchandises ne se dissiperoiet. point en mille fausses
depenses par tout Ce q'. y a de Libertins dans une
jeunesse Debauchee; Cest a vousa voir apres Cela en
presence de Dieu, et dans lyntime fond de votre
Conscience Ce que vous deuez representer a la Cour
comme le plus expedient et le plus necess™. Je ne
Dis pas seulemt. po’. le Bien de nos Missions et de
la Religion ny seulement po’. le Bien du Comerce,
mais Je dis pour le bien de lun et lautre, pour le
bien de la religion et du Comerce que vous estes
obligé dacorder ensemble sans Jamais separer lun de
T'autre, en sorte que le Comerce ne nuisse Jamais a
la Religion, qui doit toujours fr. le p-. et le plus
essentiel de tous nos Jnterets.

Pour Ce qui Regarde 1Etablissement du detroit,
Je nay rien a vous en dire par mes propres lumieres
n'en ayant point de Connoiss®. que par le raport des
francois et des sauuages qui nous en parlent jey. a
en juger par leur raport Ce nest pas un Etablis-
sement qui leur paroisse etre auantageux, ]Jls
n'en sont point Contens pour diverses raisons fort



